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AND ALL IS STILL 
-- 

Silent solitude falls o’er these hallowed halls. 
From every room there glows a sullen light 
Wherein two sleepless forms, slumped over texts, 
Await with heavy hearts that fast approaching hour. 
While outside, playful breezes in the night 
Resound as though a hunder burst against the mirrored 

glass 
To break this awful peace. 
And all is still. 
Exams ! ! ! 

The clarion summons, and soon a solemn file 
Begins a sombre march, as though ’twere death, 
To test their late-found arts.-This crisis past, 
A turbulent stream of unrestrained relief 
Bursts forth in momentary joy, until, 
Results returned, then, once again 
This shroud descends in mournful gloom. 
And all is still. 
Exams ! ! ! 

-ALLAN MacDONALD ’54. 

UN DRAPEAU CANADIEN . . ! 
Le grand acadkmicien Jules Claretie disait : le drapeau c’est 

toutes les joies B la fois enfermdes dans un seul mot: la Patrie! 
HBlas, les Canadiens souaent d’une malheureuse et inconcevable 
carence; i1 n’ont pas de drapeau! . Qui d’entre nous, soulevk un 
moment par une vague de patriotisme en chantant les vers, . 
kPir6s  de notre he1 hymne national, n’a pas dprouvk au fond 
& hi-meme une gene intime A proclamer. “le Canadien est a6 
d,’une.race fihe il gardera l’honneur de son drapeau.” Par le 
Statut de Wesminster en 1931, le Canada comme dit Lord 
Tweedmuir est devenu pays distinct et autonome, tout en restant 
loyal associk de rangletterre dans le cadre de L’Empire Britan- 
nique. * 

Nous savons cependant que pour le developpementyd‘un 
patriotisme noble et pur i1 n’est pas de ckrBmpue plus‘inspi- 
ratrice que+ salut au drapeau. C‘est pourquoi il nous en faut 
un et un bien B nous; u? drapeau assez complef-pour contenir 
d-s ses pIis l ’ h e  canadienne Loti qu’elle s’gPanouisse, tant dans 

provinces maritimes que dam les airies de 1“Ouest. On 
ourm dors proclame? A tout l’univers%mion de deux grand- 

Exes raciales qui a fait naftre et grandir an noble et ’beau pays: 

. 


